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Depuis plusieurs années l'offre
d'hébergement s'est considérablement
accrue.

Plusieurs niveaux d'hébergement, urgence,
courte et moyenne durée, coexistent. Mais le
sens originel du mot hébergement, "formule
d'accueil limitée dans le temps", se perd. 

L'hébergement qui devait n'être qu'une étape
avant le logement s'installe dans la durée, une
succession de passages en hébergement devient
la règle. Les bénéficiaires  peuvent se retrouver
captifs des solutions d' "hébergement assisté"
sans jamais pouvoir accéder à un véritable
logement autonome.

Un certain nombre de freins rendent l'accès au
logement de plus en plus difficile : un besoin
accru et non anticipé de logements sociaux dû à
l'éclatement de la cellule familiale, un arsenal
juridique de protection des locataires qui,
incitant les propriétaires à ne louer qu'à des
candidats présentant des garanties excellentes, se
retourne contre les plus fragiles. 
S'ajoutent les difficultés d'adaptation au
logement autonome que rencontrent beaucoup de
personnes fragilisées par les accidents de la vie.

40% des accueillis au MRS, bénéficiant d'un
"suivi  rapproché", entament une insertion
professionnelle. Pour certains les revenus sont
réguliers et " suffisants " pour pouvoir, en tenant
compte de l'APL,  envisager de payer un loyer. 
Mais pour toutes les raisons citées plus haut,

l'accès au logement autonome, élément essentiel
de la réinsertion, parait quasiment impossible.

Face à  ces difficultés le MRS, grâce aux fonds
récoltés lors d'une vente aux enchères d'art
contemporain en 2008, a mis en place des
solutions relais: chambres individuelles avec
sanitaires et coin cuisine et  accompagnement
social individualisé adapté aux besoins de
chacun. 

Il ne s'agit pas d'un niveau supplémentaire
d'hébergement mais d'un véritable relais vers le
logement autonome. 
Cette solution, simple en apparence, ne
fonctionne que parce que les bénéficiaires sont
accompagnés par leurs référents MRS et
apprennent ou réapprennent ainsi, la gestion de
l'autonomie : 
- responsabilisation, 
- respect des règles de voisinage, 
- règlement mensuel d'une participation finan-
cière égale à un loyer modéré
Après quelques mois de stabilisation, avec l'aide
du MRS, le but est atteint : ils emménagent dans
un logement autonome. 

Le succès de ce dispositif  fait de son extension
une priorité absolue. Votre soutien est comme
toujours indispensable. Vous nous avez aidé à le
lancer.  Merci de nous aider à le développer.

Claire Tranchimand

MRS
Associat ion

de  sout ien  et
d’aide  aux

sortants   de
prison

Fondée en 1969
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Interview
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Etre accueillant au MRS
Anne GUEZ, mère de 3 enfants dont l'aîné a 31 ans
Deux diplômes : assistante sociale, école du Louvre
Accueillante au MRS depuis 2006.

MRS : Est-ce très difficile de travailler au MRS avec un public
de délinquants souvent lourdement condamnés ?
Anne GUEZ : Au début j'étais hyper mal à l'aise. Il y avait parfois
des violents dans la salle d'attente. Quand un furieux rouspétait, je
n'étais pas tranquille  même si j'étais bien épaulée par la présence
d'un bénévole. Maintenant, après plus de quatre ans de ce bénévolat,
ça va mieux. Après m'être d'abord occupée d'anciens détenus ayant
simplement besoin d'être conseillés pour retrouver leurs marques,
j'ai eu affaire à des cas plus écrasants et même  des délinquants
sexuels ou des malades dépendants de l'alcool ou de drogues au
parcours très tourmenté
MRS : Comment avez-vous été accueillie au MRS ?
A.G. : L'accueil et l'ambiance sont excellents et c'est pour cela que
je reste. L'entraide est réelle entre accueillants provenant d'horizons
très différents - une source de richesse- et la formation reçue au
début est de bonne qualité. Surtout, nous disposons d'un
remarquable instrument de travail, une documentation où l'on trouve
tous les renseignements indispensables à la  réinsertion sociale des
anciens détenus
MRS : Quels rapports entretenez-vous avec les accueillis ? 
A.G. : Il faut prendre son temps, instaurer un climat de confiance,
imposer des limites, ne jamais perdre de vue les bases du suivi
inculquées lors de la formation : les démarches à effectuer pour
trouver des solutions concernant la situation administrative, la santé,
l'emploi, l'hébergement, la situation familiale souvent compliquée.
Si ce mode d'emploi est respecté, si l'accueillant ne lâche rien et peut
à l'occasion faire preuve de fermeté, le contact se noue ou pas
MRS : Le bénévolat au MRS est-il gratifiant ?
A.G. : Oui, et il l'est encore plus lorsque  les accueillis rencontrés au
MRS utilisent à bon escient les outils que nous leur proposons pour
s'en sortir. Je crois du reste que la volonté de s'en sortir d'un ancien
détenu ne vient pas de moi, accueillante, mais avant tout de lui en
face de moi. Si cette volonté de s'en sortir est inexistante ça ne
marche pas. Moi je suis là pour orienter l'accueilli, l'aiguiller, pour
lui servir de miroir, pour le féliciter quand il en a besoin, pour lui
donner un coup de pouce, une chambre d'hôtel par exemple, mais
c'est lui qui a tout en main
MRS : Après plus de quatre années de bénévolat au MRS quel
est votre meilleur souvenir ?
A.G. : Quand dans la salle d'attente, j'ai dit au revoir définitivement
à un accueilli suivi depuis plusieurs mois, j'ai vécu un grand
moment. Je n'avais plus aucune raison de le revoir. Il était sur orbite
avec un travail de jardinier, un appartement T2. Je lui ai dit "bravo",
je l'ai félicité en ajoutant que c'était grâce à lui, à sa détermination.
Oui c'est cela le grand moment 

MRS : Comment avez-vous connu le MRS ?
Mansour L. : Par le SPIP, le service de probation et d'insertion de
l'administration pénitentiaire qui m'a donné votre adresse à ma sortie
de prison fin 2009.
MRS : Qu'avez-vous pensé de l'accueil reçu ?
M.L. : Je m'en souviendrai toujours. C'était un accueil vraiment
chaleureux, attentif. La personne qui m'a ouvert la porte m'a écouté
longuement et a listé toutes les démarches que je devais faire pour
réussir ma réinsertion. 
MRS : Quelles  démarches ?
M.L. : Vous savez, lorsque j'ai frappé à la porte du MRS, j'étais vraiment
coincé. J'étais  carrément à la rue depuis plusieurs jours. On m'avait
jeté dehors direct. Je me voyais mal une fois de plus mais le MRS
m'a trouvé une petite chambre d'hôtel en m'expliquant que c’était un
premier dépannage en attendant de dégoter un hébergement plus
stable. C'est ce qui c’est passé. Mais la personne qui m'a accueilli
m'a aussi indiqué les adresses et les téléphones des administrations
pour obtenir les documents pour la sécurité sociale, les allocations
comme le RSA, les aides alimentaires, les soins médicaux et surtout
pour un travail. J'ai pu avoir des missions d'intérim grâce à ces
adresses et aux interventions du MRS. Puis j'ai intégré une
formation d'agent polyvalent de restauration dénichée par Le VERLAN,
l'association qui me loge depuis 18 mois, où le MRS m'a adressé. Au
début je donnais 10% de mes  revenus - le RSA - pour le loyer et à
présent je paye la moitié du loyer soit 235 euros grâce à l'allocation
de logement temporaire. Je me sens enfin en sécurité. 
MRS : Quel est aujourd'hui votre projet ?
M.L. : Ma formation théorique et pratique s'est terminée au début de
l'année et maintenant je cherche du travail. La formation m’a appris
aussi à rédiger des lettres de motivation, des CV, à me présenter à un
employeur, bref à chercher du travail. 
MRS : Que pensez-vous finalement de l'action du MRS ?
M.L. : Après ma quatrième condamnation, j'ai bien cru que ma
galère allait se reproduire. 
A chaque fois, en sortant de prison, je me retrouvais dans la même
situation,  sans issue, sans argent, à la rue et je recommençais mes bêtises
Pas une seule personne ne me donnait un coup de pouce pour me
montrer le bon chemin,  qui permet de ne pas retomber dans les
conneries. Et pour répondre à votre question, je pense que ce chemin
parcouru depuis ma libération, je le dois pour 70% au MRS.
MRS : Cette réinsertion dépend aussi beaucoup de vous, non ?
M.L. : Oui, bien sûr, si l'ex- détenu n'est pas motivé, s'il ne veut pas
faire les démarches indispensables, rien ne peut réussir. Moi, j'ai utilisé
les moyens fournis par le MRS, c'est-à dire la base de la réinsertion.
MRS : Donc vous tirez un trait sur la délinquance ?
M.L. : Pour moi c'est terminé. J'ai un diplôme en poche dont je suis
fier, j'ai une chambre, je  recherche un emploi avec ce diplôme en
main. Je me sens, pour la première fois, à 31 ans,  beaucoup plus
stable.

Etre accueilli au MRS 
Mansour L.
Après une quatrième peine  de prison, toutes pour vol, Mansour
est arrivé au MRS
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Statistiques

l

Les accueillis 
au MRS ?

97% hommes 
52% entre 25 et 40 ans 
70% français 
65% niveau CAP
21% permis de conduire 

Coût moyen
mensuel

d’aide pour
une personne

Un accueilli en formation
ou en recherche d’emploi

active est aidé  par le
MRS, à hauteur de 

585€ 
composés de : 

Hôtel  400€

Tickets service 
(alimentaire 
et hygiène)  100€

Titres de transport  75€

Cartes téléphone 10€

Le MRS 
50 bénévoles 
760 accueillis 

2600 entretiens 
9600  nuités assurées 

37 chambres louées  au mois 
1000 cartes oranges par an 

F. B. 42 ans  se confronte à la rue dès l'âge de 16 ans après
émancipation décidée par sa mère et éviction du foyer parental.
Sans études accomplies ni formation professionnelle, il erre de
petits boulots en petits boulots " au noir " et effectue de nombreux
allers/retours en prison. Il présente une  assuétude à l'alcool et aux
drogues diverses, sa santé est préoccupante.
Lors du premier entretien avec le MRS, et malgré son " lourd
fardeau " il montre un bon état d'esprit, la gouaille des gens de la
rue et une grande lucidité sur son parcours chaotique. 
Il  ne le revendique pas ni ne s'en glorifie : " c'est vrai j'ai grave
déconné .… mais je veux réellement m'en sortir et vous prouver
ma capacité à le faire".
L'enjeu est de taille, notre rôle n'est pas de douter, encore moins de
juger : nous voulons le croire et l'accompagner. Nous lui attribuons
une chambre rapidement, dans un hôtel de proximité.
Après lui avoir expliqué ce que le MRS est en mesure de lui
apporter, nous lui soulignons tout autant ce que nous attendons de
lui. 
  Une convention d'hébergement établie pour une semaine le
contraint à des visites hebdomadaires à notre antenne. 
  Des contacts fréquents entre le MRS et le CCAS/Versailles,
ainsi qu’avec le gérant de l'hôtel  permettent de suivre M. B. dans
son évolution.  
Au cours de nos entretiens réguliers, M. B manifeste une réelle
volonté de se réinsérer et de prouver aux différents intervenants sa
capacité à avancer.  Les mains tendues ont été rares le long de son
parcours et visiblement il est heureux de l'attention et de
l'accompagnement apportés par chaque partenaire.
Aujourd'hui, il a accès au RSA et va bénéficier de l'APL pour une
chambre qu'il occupe à son nom à l'hôtel de Viroflay depuis mi-
janvier 2010.  Première fois depuis l'âge de 16 ans qu'il possède
une clef pour rentrer " chez lui ".
Semble ancrée en lui cette volonté de vouloir s'en sortir. C'est ainsi
qu'il se rend, avec son total consentement, aux  rendez-vous que lui
fixent le CCAS et le MRS 78 :
  au CEDAT à Versailles pour le suivi de son alcoolémie,
  à l'IPS (Institut Promotion de la Santé) à Trappes pour ses
problèmes identifiés de santé, rendez-vous qu'il occultait
auparavant, ne reconnaissant pas sa problématique alcoolique ni sa
santé défaillante.
Il a par ailleurs donné son accord pour travailler aux Espaces
Verts/Resto du Cœur pour un emploi " de jardinier " en CDD dans
un premier temps et peut être un CDI à la clef, qui sait ?
Nous continuons à voir F. B. à la permanence fréquemment, non
plus pour des aides, mais pour simplement constater qu'il va bien,
enfin beaucoup mieux  et qu'il tient à nous le dire !

Un suivi au MRS 78
Fabrice B. est arrivé  au MRS 78 suite à une
demande émanant du CCAS de Versailles 

Les hommes et les femmes 
investis au MRS

  50 bénévoles assurent les permanences dans les 4 antennes
  1 salariée permanente assiste  le Secrétaire général au siège
  1 éducateur spécialisé en  Contrat  Unique d’Insertion (CUI ) est

spécialement dédié à l’accompagnement vers l’autonomie des 
personnes logées par le MRS. Il est responsable de la gestion des
chambres louées par le MRS. 

La documentation 
Le principal outil de travail,  fruit d’une collaboration de
tous les bénévoles, mis à jour régulièrement  par l’une
d’entre eux,  pour un accès en ligne..

9 chapitres concernant l’Ile de France 

  hébergement 
  aide alimentaire 
  permanences d’accueil et services divers 
  anpe -travail-formation
  santé sécurité sociale
  étrangers 
  aide sociale
  services pénitentiaires et accès aux droits 
  aide administrative et démarches 
  ainsi qu’un dictionnaire des sigles 

Permis de
conduire

Coût moyen 1800 €

Chiffres clefs 2009 
MRS (Ile de France : 75, 78, 92, 93)
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EVENEMENT 

Le MRS  

ACCUEIL DU MRS EN ILE DE FRANCE

MRS 75
7, passage du Bureau  - 75011 Paris - mrs75@orange.fr

Tél. : 01 43 72 02 00  Fax : 01 43 72 11 00

MRS 78
Maison des Associations - 7, rue du Béarn -

78000 Versailles Tél/Fax : 06 70 24 71 35- mrs78@orange.fr

MRS 92  
Maison des Associations - mrs92@live.fr

11 rue des Anciennes Mairies - 92000 Nanterre
Tél. : 01 47 24 10 47   Fax : 01 41 37 76 15

MRS 93 
10 rue Karl Marx - 93000 Bobigny - mrs93@free.fr

Tél : 01 41 60 09 15 et  06 63 77 26 18   Fax : 01 45 81 29 32      

SECRETARIAT GÉNÉRAL DU MRS
Pierre Heslouin  assisté de Zohra Boussada

12 rue Charles Fourier  - 75013 Paris 
Tél : 01 45 81 17 57 - Fax : 01 45 81 29 32 - mrssiege@orange.fr

Directeur de la publication : 
Xavier Larere, Président du MRS, Conseiller d’Etat honoraire.

A vos agendas !

SOIREE LYRIQUE
Mercredi 8 décembre 2010 à 20 h 30

Après trois années consacrées à la musique de chambre avec le Trio de Lutèce, 
nous vous proposons, pour  le 40ème anniversaire du MRS,  une soirée lyrique : 

Salle Cortot
Ecole normale de musique

78 rue Cardinet 75 017 
Mathilde AMBROIS, soprane, Olivier LACOSTE, baryton, 

accompagnés d'Aurélie COURTOT, pianiste, interpréteront un programme aussi riche que varié : 
PERGOLESE, MOZART, BELLINI, VERDI, PUCCINI, BIZET, POULENC, GERSHWIN,... 

et aussi quelques surprises. 

Réservez votre soirée !

APPEL A BENEVOLES

Pourquoi  pas  vous 
dans notre équipe ?

Vous soutenez et encouragez,
souvent avec une fidélité durable,
l’action de réinsertion du MRS,
si utile pour la prévention de la
récidive.
Avez-vous songé à y investir
un peu de votre temps? 
A Paris bien sûr, mais aussi à
Versailles, à Nanterre ou à
Bobigny. 
Les besoins sont nombreux :
travail social évidemment (la for-
mation est assurée), administratif,
relationnel, financier, comptable,
informatique. 
Tous les talents et les compé-
tences ont leur place au MRS.
Et toujours dans une vraie
convivialité. 
Vous pouvez contacter l’une
des antennes ou le siège. 
Venez nous voir dès la rentrée !


